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LES ENFANTS DE ROSA (TITRE TRÈS PROVISOIR)

SYNOPSIS 
Qu'est-ce qu'un juif ? (Qu'est-ce qu'un non-juif ? )Comment devient-on juif ? Quelle est pour les juifs l'importance de la religion ? De la culture ? De la tradition ? De l'humour ? D'Israël ? De la Diaspora ? De l'amour ? De l'amitié ? Des liens de familles ? Fait-on mieux l'amour circoncis ou non circoncis ? Faut-il vraiment manger du gefillte fisch ? Si j'avais un frère, est-ce qu'il aimerait la peinture ?…

Toutes ces questions se posent aux enfants de Rosa, depuis sa mort jusqu'au mariage de Michael, son petit-fils avec une fille allemande; Ces questions les divisent, les font gueuler, agir, aimer, pendant ce mois tumultueux.

Ces questions déborderont sur d'autres personnes : sur le jeune et distrait (et divorcé) Rabbi Nathan, qui doit succéder au rabbin de la synagogue réformée de Bruxelles ; Sur Antoine Moerens, qui est amoureux d'une des petites-filles de Rosa, la sœur de son meilleur ami, et qui voudrait se convertir pour pouvoir l'épouser ; sur Fernand, le grand-père d'Antoine, qui vient de recevoir une médaille de "juste" pour avoir sauvé Rosa, mais qui ulcéré par les réactions que les descendants de Rosa ont envers son petit-fils. 

Ces questions se posent pour Alfred, le doyen de cette famille, le beau-frère de Rosa, mais pour lui, elles se posent le plus légèrement possible, sans l'air d'y toucher, car il compte bien passer les quelques dernières années de sa vie comme il a passé le reste : en célibataire insouciant, amoureux des fleurs et des poissons exotiques, séducteur paresseux, qui se partage entre plusieurs amourettes avec des "jeunettes" de 60 ans ! Alfred, qui tente toujours de réconcilier les gens, de tout raccommoder, mais qui, cette fois-ci, aura beaucoup de mal à le faire : Rosa était une anti-religieuse farouche, elle détestait les rabbins, même les libéraux, mais elle a néanmoins acheté une parcelle dans le cimetière juif de Bruxelles : il faudra un rabbin !…

Sur ce rabbin (et sur une multitude d'autres choses, car ce rabbin ne sera qu'un domino qui entraînera les autres), les enfants et les petits-enfants de Rosa vont se diviser.

*

Pour être un juif, faut-il d'abord être un Mensch ?

Pour être un Mensch, faut-il d'abord être un juif ?

LES ENFANTS DE ROSA
1.  EXT. JOUR. RUE DEVANT LA TAKHANAT MARKAZIT - JERUSALEM

Un vieil homme est assis sur le muret et attend. Il se tient très digne, très droit. Il est habillé avec une élégance de lord anglais, impression renforcée par une petite moustache, très fine. C'est un très beau vieil homme, très conscient d'ailleurs de son charme.

Il s'appelle ALFRED. Il attend, patiemment, appuyé sur une belle canne ouvragée. Il regarde tout autour de lui, curieux…

LES PASSANTS, QUELQUES RELIGIEUX, etc…

Il voit DEUX JEUNES SOLDATES, qui parlent et qui rient.

Il les jauge, en connaisseur… Admire leurs corps…

KLAXON !

Une jeep s'est garée devant lui.

Au volant, un jeune homme dans la vingtaine :

Une kipa, des lunettes, un corps mince, une mitraillette.

JEUNE HOMME

Mister RASHEVSKI ?

Alfred hoche la tête et se lève en s'appuyant sur sa canne. Il prend sa valise et s'approche.

Le jeune homme lui prend sa valise et lui serre la main.

JEUNE HOMME

My name is Youval, Rabbi Shmuel has sent me to fetch you.

ALFRED (QUI NE COMPREND PAS LE MOT)

"Fetch "?… "Fetch ?… "

Néanmoins, il monte dans la jeep.

YOUVAL démarre.

Alfred reste le plus droit possible sur son siège…

Il répète encore, dubitatif, "fetch" ?…

2.  ext. jour. route territoires occupes

La jeep roule sur une route déserte, récemment asphaltée, avec, de part et d'autre, des clôtures barbelées.

ALFRED a chaud. Il s'essuie la joue et puis le cou, avec un mouchoir.

Il regarde derrière les barbelés :

Des PAYSANS ARABES travaillent dans les champs maigres…

Alfred finit par avoir trop chaud. Il enlève sa veste; en dessous une chemise à manches courtes.

YOUVAL jette un regard à Alfred:

Sur l'avant-bras droit du vieil homme, est tatoué un numéro.

Youval se force à regarder devant lui…

3.  ext. jour. implantation territoire occupe

Le jeep arrive à l'entrée d'une implantation; cela ressemble à un camp retranché…

Un garde, à l'entrée, ouvre le portail en faisant un signe de reconnaissance à Youval. Le garde à la quarantaine, une bedaine, une barbe fournie, une kipa, une mitraillette.

Dans la jeep ALFRED est extrêmement mal à l'aise.

BRUIT DU PORTAIL QUI SE REFERME.

Alfred ne peut s'empêcher de regarder derrière lui, avec une angoisse fugace.

4.  int. jour. salle de reunion

ALFRED attend, dans la salle qui sert pour les réunions : des tables basses, des chaises. Sur les murs, des reproductions de peintures abstraites, très belles. Tout est aéré, paisible. RONFLEMENT DU CONDITIONNEMENT D'AIR… Au loin des CRIS D'ENFANTS QUI JOUENT…

Devant Alfred une tasse de thé… Il en sort le sachet, l'enroule autour de la petite cuillère et le presse. Il le dépose sur la sous-coupe… Il a fait tous ces gestes posément, très concentré, en respirant profondément : il doit lutter contre un début de Parkinson.

Il va boire le thé, quand la porte s'ouvre. Aussitôt, il dépose la tasse et se lève, sans même utiliser sa canne : sans s'en rendre compte, il la tient contre lui; à hauteur de poitrine :

YOUVAL est entré avec RABBI SHMOUEL, un homme un peu plus jeune qu'Alfred, mais aussi large et costaud que l'autre est maigre et frêle.

Alfred fait un pas pour s'approcher du rabbin, mais s'arrête en plein élan. Malgré lui, il est impressionné :

Rabbi Shmouel porte une longue barbe blanche où se perdent des tefilins. Son visage est figé, fermé. Il observe sévèrement Alfred…

Ils ont deux points communs : l'élégance, avec, chez les deux, ce quelque chose d'anglais, et une canne. Mais Rabbi Shmouel a l'air en meilleure santé. Il émane de lui la puissance des gens habitués à exercer un pouvoir…

Alfred ne sait que dire… Il détourne son regard de celui du rabbin, cherche une entrée en matière…

youval

Rabbi Shmouel has told me to warn you : he only talks in hebrew.

alfred  (choque)

What ?

youval (conciliant)

He stills understand the other languages that he used to talk, but… He's no more fluent in them. He prefers to talk in hebrew, and that I translate.

Alfred observe Rabbi Shmouel, rageur.

Le rabbin s'assied. Youval fait signe à Alfred de faire de même, avant de s'asseoir à son tour. Alfred ne quitte pas le rabbin d'un regard sévère, (en s'asseyant).

Rabbi Shmouel reste impénétrable…

alfred (a youval)

You don't talk french, I supose ?

youval

No, I'm sorry.

alfred

Yiddish ?

Youval hoche la tête avec un sourire désolé !

Alfred dodeline de la tête, en maugréant : toute cette situation le contrarie…

alfred

Ok… So… If I come here, it is for the grand-son of "Rabbi Shmouel". (Il a prononcé "Rabbi Shmouel" en donnant un ton sarcastique.)

Rabbi Shmouel parle à voix basse à Youval, qui traduit :

youval

The rabbi knows… He has received the letters of his former wife.

alfred

Why don't he answer the letters ?

youval

It would be pointless.

alfred

Ok… Ok… (Il réfléchit). What is the problem ? Is it because his grand son marries a "allemande" girl - a german girl ? She is twenty-five and, I think there is something in the Talmud about the father who's bad, and the son who's bad… Heu… "Ravam ben ravam, ganav ben ganav. " You see what I mean…

Youval réprime un sourire. Il TRADUIT au rabbin, qui l'arrête en plein milieu, d'un ton excédé.

youval (traduit)

The rabbi tells that the problem is not the fact that she's german. The problem is that she's a goy…

Alfred sursaute de furreur…

alferd (en Français)

Des goys t'ont sauvé la vie pendant la guerre !

Le Rabbin ne réagit pas… Il fait comme s'il n'avait rien compris.

alfred

Et dire que maman…

